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I. Presentation 
1.IUIRS1D 
Fonde en 1946,1'Institut de Recherche de la Siderargie Frangaise (IRSID) se con-
sacre a des recherche d'interet general pour les differentes branches de la siderurgie. De-
puis la restructuration de 1986 qui a vu la fusion des societes USINOR et SACILOR, il 
comprend les etablissements deSaint Germain-en-Laye, Unieux et Maizieres-les-Metz. 
L'etablissement de Maizieres oii j'ai effectue mon stage emploie plus de trois cent 
cinquante personnes. II est plus particulierement charge des etudes sur les procedes side-
rurgiques, dans le but d'optimiser les filieres de production existantes ou d'inventer les 
procedes de demain. 
- Vue aerienne de 1'IRSID Maizieres-
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Des departements specialises (Thermique, Refractaires, Mesures, Informatique, 
Physico-Chimie) apportent leur soutien aux trois autres departements qui etudient les 
differents stades de l'elaboration de l'acier : Matieres premieres et fonte, Acieries et La-
minage(LAMEF). 
1.2 Le departement LAMEF 
Environ soixante personnes travaillent sous la responsabilite de Monsieur de VA-
THAIRE dans le departement LAminage et Mise En Forme (LAMEF). Leur objectif est 
l'invention de nouveaux procedes, ainsi que 1'amelioration de la productivite des instal-
lations, de la qualite des produits et de leur regularite dimensionnelle. 
Ce departement est divise en trois services qui s'interessent a la fabrication de pro-
duits differents : . 
- le service PRODUITS LONGS, 
- le service PRODUITS PLATS A CHAUD, 
- le service PRODUITS PLATS A FROED. 
L'organigramme est presente ci-dessous. 
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La repartition geographique et 1'equipement informatique des services sont 
les suivants : 
Equipes PPC et PL dans le meme batiment, a part quatre techniciens detaches sur 
le site du laminoir pilote AXEL a UNIMETAL Rombas (distant d'une quinzaine de kilo-
metres de Maizieres). 
Materiel microinformatique a usage general: 
2 Macintosh MAC+ occupes a 90% du temps 
1 PC 286 occupe a 70% du temps 
2 MAC+ pour les secretaires vont s'y ajouter sous peu. 
Equipe UAF situee dans le batiment administratif distant d'une centaine de metres de 
celui des deux autres equipes. 
Materiel microinformatique a usage general: 
lMacintosh MAC+ occupe a 75% du temps 
1PC 286 occupe a 75% du temps. 
Tous les departements de 1'IRSID sont relies a un systeme DEC constitue d'un VAX 
6320 et d'un VAX 11-780. Le departement LAMEF dispose de 24 consoles 
connectees a ce systeme. 
II. But du stage 
Depuis la derniere restructuration de la siderurgie et jusqu'a l'annee derniere, les 
centres de recherche du groupe U+S se sont principalement appliques a ameliorer la 
productivite des usines. 
Les efforts fournis ayant porte leurs fruits, ils se consacrent maintenant d'avantage 
a ameliorer la competitivite des outils de production. Ceci, dans le cadre d'une demarche 
de qualite totale, consiste notamment a developper une surveillance technico-
economique performante de la concurrence internationale. 
Pour ce faire, le centre de Maizieres a choisi de mettre en place un systeme de 
veille technique decentralisee : il est demande aujourd'hui a chaque chercheur de se tenir 
informe sur un theme technico-economique different de ses propres recherches et 
d'assurer la diffusion de 1'infonnation vers ceux qui en ont besoin (collegues, superieurs 
hierarchiques, usines, etat-major). Ce travail de Vigie Technique Active s'ajoute bien 
sur a la recherche bibliographique sur les domaines de recherche propres a chacun. 
Dans ce contexte, j'ai ete charge de proposer un systeme rationnel de collecte et de 
gestion des informations au niveau individuel (chercheur) et collectif (departement 
LAMEF) permettant de prendre en compte les nouvelles taches et utilisant les nouveaux 
moyens documentaires de 1'IRSID. 
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III. Methodologie de travail 
Avant de chercher a elaborer un projet concernant le departement LAMEF, il m'a 
paru essentiel d'identifier les acteurs de 1'IRSID impliques dans les problemes 
d'information documentaire. Cette etude de 1'environnement d'un point de vue materiel 
(moyens et personnels) et politique (strategies a court et moyen terme) a constitue la 
plus grande partie de 1'etude prealable. 
Apres cette prise de contact, j'ai cherche a analyser les comportements et les be-
soins "documentaires" des ingenieurs et techniciens du departement et a les confronter 
aux actions et projets des acteurs identifies. 
Cette synthese m'a permis alors de construire un projet d'organisation applicable 
avec les moyens existants ou en passe d'etre developpes. Ce projet a ete presente a mes 
superieurs hierarchiques puis, apres discussion et modification, j'ai commence a mettre 
en place la nouvelle organisation. 
IV. Etude prealable 
A. Environnement 
Durant une quinzaine de jours j'ai couru les couloirs de l'IRSID pour identifier les 
"acteurs" suivants: 
° Le cercle de qualite MICRODOC 
Depuis 1987 1'IRSID applique un plan de Qualite Totale visant a ameliorer 1'image 
de marque de 1'institut mais aussi, en inteme, a optimiser les competences individuelles 
et collectives. 
Dans ce cadre se constituent des groupes de progres rassemblant des personnes de 
chaque departement et dont le but est de trouver et d'appliquer des solutions propres a 
ameliorer le fonctionnement de 1'IRSID. 
Or un certain nombre de departements de'siraient realiser leur propre base de don-
nees afin de gerer leur documentation technique constituee principalement d'articles de 
revues et de brevets mais aussi de livres, d'actes de congres, de theses et de rapports 
techniques de diverses origines. 
Aussi un cercle de qualite s'est cree a la fin du printemps 89 pour trouver la meil-
leure solution permettant de concilier toutes les exigences en assurant une homogeneite 
des moyens informatiques et des donnees. 
Ce groupe s'est nomme lui-meme MICRODOC (pour gestion sur MICROordina-
teur de la DOCumentation technique. 
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Peu apres mon arrivee a 1'IRSID, j'ai ete convie a assister aux reunions du groupe 
MICRODOC. A ce moment le groupe avait deja choisi le materiel (MACINTOSH 
MAC+) et le systeme de gestion de bases de donnees (4°DIMENSION) qui serviraient 
de support a une application documentaire. 
II restait encore a definir le cahier des charges de 1'application et a tester 
cfeventuels produits existant sur le marche, ou a developper une application propre a 
1IRSID. 
L'etat d'avancement du groupe de travail MICRODOC laissait a penser que le 
choix d'un logiciel aurait lieu avant quatre mois et j'ai donc decide de ne pas chercher a 
developper moi-meme une grosse application sous 4D. 
° Le service de documentation de 1'IRSID 
(Voir aussi le chapitre concernant les moyens documentaires) 
Ce service est assez peu developpe en comparaison de la taille de 1'etablissement de 
Maizieres, sans doute en raison de I'histoire troublee de la siderurgie qui ne lui a pas 
permis d'avoir une croissance harmonieuse. 
Dote d'un budget important (800.000 F/an) mais de peu de personnel (1,5 per-
sonne) sa fonction est principalement celle d'une librairie. En effet il offre au lecteur cu-
rieux plus de trois cents periodiques vivants, un fonds de plus de 9000 ouvrages et dis-
pose d'un terminal d'interrogation de bases de donnees en libre acces. 
Son responsable, M. MENDIBDDE a tout pouvoir pour commander n'importe quel 
document interessant un chercheur mais le manque de personnel ne permet pas d'offrir 
de reels services documentaires du type synthese bibliographique, interrogation de bases 
de donnees a fagon ou revue de presse. 
De plus une certaine anarchie regne dans le fonds (beaucoup d'ouvrages ont dispa-
ru) et dans les catalogues (pas de fichier matieres pour les ouvrages, le catalogue des pe-
riodiques date de 1987, etc...). 
Le service de documentation est donc a considerer comme un reservoir documen-
taire plutot que comme un "acteur" de la documentation mais M. MENDIBIDE, qui 
n'est dans ce poste que depuis six mois, a suivi avec interet levolution de mon travail et 
m'a beaucoup aide en repondant patiemment a toutes mes questions, en me dirigeant sur 
les bonnes personnes et en me faisant part de toute son experience. 
° La societe TECHMETAL et les correspondants brevets 
Cette societe, filiale du groupe U+S, est sise a 1'etablissement de Maizieres. Sa rai-
son sociale est la protection et le depot des brevets et marques du groupe. Elle offre un 
service documentaire par 1'analyse systematique et la synthese des brevets touchant a la 
siderurgie et par 1'envoi de profils aux correspondant brevet de chaque departement. 
Actuellement TECHMETAL etudie la creation d'une base de donnees interne con-
stituee a partir de la base de donnees DERWENT. 
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°Le  serv ice  in format ique  du  cen t re  de  recherche  de  S t  Germain-en-Laye 
et le projet SIRIUS **. 
Depuis 1987 1'etablissement de St Germain a demarre un processus 
d'informatisation de sa gestion documentaire. Ce systeme doit permettre la gestion des 
prets, le bulletinage et la consultation de catalogues. Les documents traites sont tous 
ceux a usage collectif et ayant un caractere technique : les livres, les revues (y compris 
les abonnements), les actes de congres, les theses (sous reserve) et les rapports internes. 
L'application installee sur un microVAX et developpee sous ORACLE a ete di-
mensionnee pour contenir le fonds des trois insttituts de recherche du groupe U+S. Mais 
a l'heure actuelle, on ne peut que consulter la liste des revues de St Germain et des rap-
ports des trois centres. 
On peut acceder a SIRIUS a partir de n'importe quel terminal VAX de 1'IRSID 
Maizieres qui possede une liaison informatique permanente avec St Germain. 
Renseignements pris aupres du service informatique de St Germain et aupres de 
M. MENDIBIDE, il semble que le systeme devrait pouvoir fonctionner a 100% de ses 
capacites et contenir toutes les donnees d'ici un an et demi. 
Cette "mega"-informatisation devrait donc permettre de rassembler et de gerer a 
1'aide d'une seule machine le fonds documentaire collectif de la siderurgie frangaise.(!) 
Aujourd'hui SIRIUS permet une recherche par titre, par mot-cle, par reference, par 
date ou par auteur des resumes des rapports internes, ce qui n'est deja pas si mal. 
J'ai tenu compte de ce futur systeme dans mon projet car j'ai le sentiment qu'il est 
con^u dans la meme optique que la Vigie Technique Active et le systeme MICRODOC. 
En effet, tout comme ces derniers il vise a laisser aux ingenieurs et techniciens une en-
tiere responsabilite dans leur recherche documentaire. 
° Les moyens documentaires de l'IRSID Maizieres 
Je les ai decrits a 1'aide d'un schema des flux du type de ceux utilises en analyse 
afin de faire apparaitre leur mode d'utilisation. 
On constate que tous les documents entrent a 1'IRSID par les service de documenta-
tion et sont ensuite repartis dans les departements demandeurs. Seul le departement 
LAMEF est represente car c'est celui qui a le plus grand nombre d'ouvrages et de revues 
en depot. 
La gestion des documentations decentralisees est en general assuree par un respon-
sable nomme dans le departement concerne. 
Je n'ai pas donne de details sur la nature du fonds d'ouvrages techniques et d'usuels 
car elle est explicitee dans le "Petit guide de la documentation technique" se trouvant en 
annexe. 
** SIRIUS : acronyme signifiant Systeme Informatise de Recherche dlnformation a 
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B. Analyse des comportements et des besoins documentaires du 
departement LAMEF 
Du fait du nombre eleve de personnes travaillant au departement il aurait ete diffi-
cile et surtout tres long de realiser cette etude par entretiens individuels. J'ai donc opte 
pour la methode du questionnaire anonyme adresse a tout le personnel. 
(Ce questionnaire se trouve en annexe) 
J'ai tout de meme eu des entretiens avec deux chefs de service, un adjoint technique 
et plusieurs ingenieurs concernes par le theme de la documentation. 
L'analyse des resultats, temperee par les entretiens individuels (et inversement) a 
permis de degager des groupes et des tendances explicites dans la note 
LAMEF ,89/n .124 reprise en annexe. 
Depuis le mois de juillet le taux de reponse est passe de 58 a 62% car deux per-
sonnes supplementaires ont repondu au questionnaire. 
C'est ce taux de reponses eleve, associe a une grande homogeneite des resultats -
testee par divers recoupements - qui laisse a penser que 
1 les reponses etaient fiables et exploitables, 
2 le personnel du departement a une attitude positive vis-a-vis de la 
documentation. 
Je donne ici quelques uns des chiffres marquants dont les commentaires se trou-
vent dans les conclusions de 1'etude prealable : 
*Les pourcentages de reponse au questionnaire par fonction etaient de 
100% pour les "Managers" 
85% pour les ingenieurs 
33% pour les techniciens 
*L'age moyen des personnes ayant repondu etait de 30,6 ans 
L'anciennete moyenne de ces personnes dans leur fonction etait de 2,6 ans 
Chaque personne ayant en moyenne 2,9 sujets d'etude differents 
*Le classement par niveau d'utilite des sources d'information peut rendre mo-
deste tout documentaliste ou "infomediateur" car il est le suivant: 
Par ordre decroissant dutilite pour se tenir informe sur son domaine de recherche 
Rapports techniques > 
Conversations avec les collegues > 
Conversations avec les personnels des usines > 
Conversations avec les superieurs hierarchiques >> 
facteur 2 
Revues> 
Coursdu CESSID > 
Bases de donnees > 
Actes de congres = Brevets > 
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*La question 6 permettait de determiner la moyenne du nombre de sources dif-
ferentes consultees par les divers personnels pour six types d'information diffe-
rentes : 
Personnel Moy. de sources consultees Moy. de sources non consultees 
Managers 8 5,7 
Techniciens 7,3 6 
Ingenieurs 10,5 3,8 
TOTAL 9,2 4,7 
La moyenne pouvait etre superieure a 10 du fait des choix multiples possibles. 
*Les reponses a la question concernant les methodes pour acces a 1'information 
(question 8) ont ete parmi les plus instructives 
Ainsi, malgre des comportements individuels variables, la diffusion 
est apparue comme le grand moyen de "recherche" documentaire, sur-
tout chez les techniciens. 
En effet la diffusion a ete cotee 1 plus de 40 fois, tous documents 
confondus, et cotee 2 15 fois. 
La recherche a ete cotee 1 10 fois et cotee 2 30 fois. 
*Analyse des volumes de documents lus et archives (question 9) 
Managers Ingenieurs Techniciens 
Nbre de revues consultees 
/ mois / personne 
5,3 3,7 2,7 
Nbre d'articles interessants 
trouves /mois / personne 
5,5 3,4 2,9 
Nbre d'articles photocopies 
/ mois / personne 
2,2 2,5 2 
L'accroissement du nombre d' articles constituant la documentation totale 
des chercheurs (les "managers" ne sont pas comptes comme tels du fait de 
leur activite particuliere) en permanence au deparetement LAMEF peut 
donc etre estime sans tenir compte des doublons a 
18 ingenieurs • 2,5 anicles • 11 mois = 495 articles /an 
28 techniciens • 2 articles • 11 mois =616 articles /an 
TOTAL =1111 articles /an 
auxquels s'ajoutent 340 brevets /an 
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On arrive ainsi a un maximum de 1500 documents par an 
Les resultats concernant les notes et rapports techniques sont plus difficile-
ment exploitables du fait de variations enormes (facteur 100) entre les indi-
vidus. 
Neanmoins, apres discussion avec plusieurs ingenieurs on peut penser que le 
chiffre de 15 rapports et notes conserve par personne et par an est raison-
nable. 
On arrive donc a un total de (18 + 28) • 15 = 690 notes et rapports /an 
L'ensemble des references bibliographiques accumulees dans une annee 
par les chercheurs du departement LAMEF atteint donc le chiffre de 
2100. 
* L'analyse des volumes horaires de traitement des documents a fait apparaitre 
les resultats suivants (question 10): 
Managers Ingenieurs Techniciens 
Nbre d'heures 
de lecture /semaine 
NS 
# 
2h27' 
de 1 a 5h 
0h38' 
de 0 a 2h 
Nbre d'heures 
de consultation des 
archives /semaine 
5h30' 
de lha 10h(!) 
3hl2' 
de 1 a 7,5h 
lh46' 
de 0 a 5h 
Temps moyen 
de recherche d'un 
document archive 
en minutes 
3'45" 
de 1 a 10' 
4' 53" 
de 0,5 a 15' 
9' 55" 
de 0,5 a 30' 
#Non Significatif car les "managers" n'ont pas de sujets de recherche attitres 
* Traitement des documents conserves (question 11): 
Faites-vous Souvent Rarement Jamais 
un resume 2 12 15 
un commentaire 3 12 14 
une fiche 3 4 22 
29 reponses au total 
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*Les questions 17 a 22 portaient sur la perception du milieu exterieur qu'ont les 
personnes du departement: 
Sentiment sur le temps passe a "faire" de la documentation : 
TEMPS PASSE Nbre de reponses (total 29) 
TROP 1 
LETEMPS QUTL 
FAUT 
12 
PAS ASSEZ 16 
Sentiment sur l'information concernant: 
Bien informe Mal informe Ne sait pas 
la biblioth. centrale 14 14 1 
la biblioth. LAMEF 18 10 1 
Sentiment sur I'utiIisation des moyens documentaires de l'IRSID : 
Nbre de reponses (total 29) 
J'utilise bien 2 
Je n'utilise pas bien 25 
Je n'ai pas d'avis 2 
Connaissance de SIRIUS : 
24 personnes ont donne une reponse negative ou fausse 
5 personnes ont donne la bonne reponse 
Expression de la satisfaction concernant les services des bibliotheques : 
Satisfait Non satisfait Ne sait pas 
la biblioth. centrale 17 7 5 
la biblioth. LAMEF 15 8 6 
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C. Conclusions de 1'etude prealable 
(Voir aussi la note LAMEF ,89/n.l24 en annexe) 
1. Analyse des resultats de 1'enquete 
II apparait nettement que pour le personnel LAMEF s'informer est vital (ques-
tion 9); le temps passe a lire ou a consulter ses documents (question 10) et le nombre 
eleve de personnes qui regrettent de ne pas consacrer plus de temps a leur documenta-
tion (question 17) en sont la preuve. 
Mais il est aussi tres net que la connaissance des outils documentaires de 1'IRSID 
n'est pas assez repandue (questions 17 a 22) pour garantir une utilisation optimale des 
sources d'information (question 6). 
II s'ensuit une passivite dans la recherche d'information (question 8) et un certain 
renoncement dans 1'utilisation des moyens documentaires (question 22). 
Pour finir, le demier maillon de la chalne, 1'archivage, subit les contrecoups de ce 
comportement. II n'y a pas de traitement analytique de l'information (question 11) et 
1'utilisation des archives personnelles devient fastidieuse (question 10). 
2. Conclusion generale 
L'objectif vise de decentraliser la gestion documentaire n'est pas accessible dans les 
conditions actuelles de fonctionnement. Les moyens disponibles seraient pourtant suffi-
sants, mais une information trop parcimonieusement repandue ne permet pas de les utili-
ser de fagon optimum. 
Tant que la Vigie Technique Active n'etait qu'une idee, les chercheurs n'ont pas ete 
genes par leur sous-utilisation des outils de 1'IRSID. Mais aujourd'hui, alors que la re-
cherche d'information est devenue obligatoire, ils ne peuvent y faire face et renaclent a 
s'atteler a cette nouvelle tache. 
A cela s'ajoute le fait q'une population nombreuse travaillant dans le departement 
rend difficile la mise en commun et la transmission de la documentation, c'est-a dire du 
savoir. Ce phenomene est encore accentue par un turn-over eleve des chercheurs (la plu-
part des gens ne restent que quelques annees a 1'IRSID) qui empeche la reconnaissance 
d'experts ou d'"anciens c'est-a dire que seuls les gens qui ont de 1'anciennete savent 
qui fait quoi et a qui s'adresser en cas de besoin. 
Dans ces conditions, la constitudon d'une base de donnees interne prise en charge 
par les chercheurs - c'est obligatoire puisqu'il n'y aura pas d'affectation de personnel a ce 
titre - risque d'etre vecue comme une contrainte supplementaire. 
Tout projet d'envergure touchant a la documentation devra donc tenir compte de 
ces facteurs mais pourra s'appuyer sur le besoin tres repandu de s'informer et de se 
FORMER. 
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Au vu de ces elements, j'ai donc chercher a elaborer un projet permettant aux chercheurs 
et en consequence a leurs superieurs hierarchiques 
1° de connaitre les moyens documentaires dont ils disposent et de les leur 
faire utiliser, 
2° de gerer de fa?on optimale leurs propres archives par un traitement analy-
tique et signaletique des documents, 
3° de rassembler de fa?on aisee les donnees necessaires a la constitution de 
la base de donnees interne (nous 1'appellerons MICRODOC-LAMEF) qui 
deviendra la "memoire" du departement. 
V. Projet cTorganisation 
Ce projet a ete presente aux chefs de service, aux adjoints techniques et au chef de 
departement. 
II forme un ensemble que j'espere homogene dont il reste a tester 1'efficacite. 
II est constitue de deux parties indissociables mais dont 1'avenir n'est pas exclusive-
ment lie a 1'implantation d'un systeme informatique. 
Tout d'abord la formation a 1 '"autonomie documentaire" qui garantit un gain de 
temps et d'efficacite et permet d'assumer de nouvelles taches documentaires. 
L"'autonomie documentaire, c'est la capacite a trouver une information lors-
que l'on en a besoin et par consequent a ne conserver que ce dont on a vraiment 
besoin. 
C'est le contraire de la "hamsterite" qui fait accumuler parceque l'on ne sait pas retrou-
ver. 
Ensuite la mise en place d'un systeme unifie de gestion des documents aboutissant 
logiquement a des services documentaires offerts en interne grace a la constitution de la 
base MICRODOC-LAMEF. 
I. Formation a 1'autonomie documentaire 
° Contexte 
Tenant compte de la politique actuelle de 1'IRSID, j'ai beaucoup insiste sur cette 
formation car il est a peu pres exclu que d'ici un an le service de documentation puisse 
offrir de reels produits documentaires. D'autre part 1'amabilite des chercheurs du depar-
tement et 1'interet qu'ils ont porte a mon travail m'ont permis de beneficier d'un environ-
nement tres favorable pour faire "passer le message". 
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0 Formation a la recherche d'information technique 
J'ai realise un guide de la documentation technique decrivant tous les outils docu-
mentaires de 1'IRSID. Organise comme un aide memoire, il decrit en outre une methode 
generale de recherche documentaire et bibliographique tres inspiree des methodes de re-
cherche informatisee. 
En complement de ce guide, j'ai assiste les chercheurs qui en faisaient la demande 
dans_ 1'elaboration de strategies d'interrogations de bases de donnees et dans la recherche 
de references ou de renseignements bibliographiques particuliers (traductions, disponi-
bilite de revues, ...). 
° Amelioration du traitement des documents 
L'enquete a montre que rares etaient les chercheurs qui realisaient des fiches signa-
letiques ou analytiques de leurs documents. II me semble que c'est la cause principale de 
la gestion defaillante des archives personnelles. 
En consequence, j'ai congu une fiche type reprenant les elements signaletiques 
principaux des documents geres a titre individuel et permettant une analyse (presque 
minimale) du contenu. 
rTitre du document 
Auteurs (Nom.lnitiales) 'OU Soci6t6 llilll Mots c!6s 4 au maximum-
Commentaire 
Langue 
Source (ref. de la revue, du brevet, etc.)* 
iDate de saisie 
i; Nom 
Type de document* Rangement 
IIIK "** Voir au dos de );j; 
; Service || D6partement 
- Modele de fiche -
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Le mode d'emploi de ces fiches est tres simple : apres avoir pris connaissance du 
contenu d'un document technique (article, brevet, rapport, publicite, communication) et 
s'il le juge interessant, le chercheur remplit les zones adequates de la fiche suivant les in-
dications portees au verso. Ce fichage ne prend pas plus de cinq minutes. 
La rubrique MOTS CLES : 
Les mots cles (maximum 4 ; minimum 1) doivent etre choisis dans la liste 
d'autorite LAMINAGE 1989. 
II m'a semble essentiel de definir un langage d'indexation utilisable par tout le de-
partement LAMEE. Cest pourquoi, en cooperation avec de nombreux chercheurs des 
trois services nous avons etabli une liste d'autorite des mots cles du laminage. 
Resolument orientee vers les procedes, elle est adaptee au volume des documents 
traites dans le departement. 
Son caractere general s'explique par la variete des sujets de recherche qui concer-
nent des domaines tres divers: le vocabulaire commun employe par les chercheurs ne 
touche donc qu'aux grands principes du laminage et chacun utilise un jargon propre dif-
ficilement comprehensible par ses collegues non specialistes. 
Pour contourner cette difficulte il a donc fallu definir un langage recouvrant toutes 
ces notions mais comprehensible par tous; la specialisation etant permise dans le classe-
ment des fiches. Voir plus loin le chapitre Systeme unifie de gestion des documents. 
De plus cette structure est simple pour pouvoir evoluer au cours du temps en fonc-
tion des techniques et de 1'usage qu'en fera le departement. Cette evolution devra etre 
prise en charge par les chercheurs. Apres concertation, il nous a semble qu'il etait du 
ressort des chefs de service d'evaluer une fois par an la valeur de la liste car ils sont 
mieux a meme que quiconque d'avoir une vision large mais precise de leur domaine. 
La rubrique COMMENTAIRE : 
Le commentaire doit preciser 1'interet du document, c'est-a dire reprendre en trois 
lignes 1'information principale qu'il apporte. Cela n'est pas toujours facile, mais c'est tres 
utile lorsque le volume de documents devient important. 
La rubrique CODE RANGEMENT : 
Ce code doit etre sequentiel. Voir plus loin le chapitre Systeme unifie de gestion 
des documents. 
Les rubriques NOM, SERVICE, DEPARTEMENT : 
Elles servent a identifier la personne ayant rempli la fiche, non pas pour savoir si 
elle participe activement au fichage, mais pour ameliorer les echanges d'information. 
Voir plus loin le chapitre Systeme unifie de gestion des documents. 
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Traitement des RESUMES : 
Si le chercheur le desire, il peut utiliser le verso de la fiche pour y coller un resume 
de son cru ou la copie du resume fourni par les auteurs du document, s'il existe. 
II. Systeme unifle de gestion des documents 
° Principe 
L'idee principale de ce systeme est de gerer 1'information et non plus les docu-
ments comme cela se pratiquait jusqu'a maintenant: un document est fiche puis archive 
en un seul exemplaire ; la fiche est alors multipliable a volonte en fonction d'un classe-
ment par themes personnel a chacun. 
Des lors et puisque les fiches ont ete specialement congues pour correspondre a la 
structure de la base MICRODOC-LAMEE, sa constitution ne necessitera pas de travail 
supplementaire d'analyse des donnees. 
Ce systeme permet aussi de centraliser au niveau du departement le fonds de docu-
ments utiles a 1'activite sans pour autant traumatiser les chercheurs. Ils restent maitres de 
leur documentation individuelle et ne transmettent que les references. 
Le mode de fonctionnement est decrit dans le schema ci-dessous : 
Chercheur 
Rangement 
document 
Fiche 
Copie 
— Responsable 
Consultation 
> CATALOGUES 4 Rassemblement 
R A S F  
DE DONNEES^ 
MICRODOC i 
SAISIE 
Recherche 
MAC 
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0 Regles de fonctionnement 
FICHAGE : 
Un chercheur a regu ou s'est procure un document (article, brevet, ...) qu'il juge inte-
resant. II desire le conserver dans ses archives parsonnelles. 
II remplit alors une fiche dont il fait immediatement une copie (photocopie du recto) 
qu'il envoit au responsable de la saisie. 
II conserve l'original de la fiche qu'il classe selon son propre systeme dans un endroit 
accessible a ses collegues. Ceci doit leur permettre une eventuelle consultation du fichier 
meme en son absence. 
ARCHIVAGE DUDOCUMENT : 
II reporte le code de rangement sur le document et range ce dernier a la suite de ceux 
qu'il possede deja. II s'agit d'un classement oii le code de rangement de chaque document 
est egal a celui du document precedent + 1. CHAOUE DOCUMENT N'EXISTE Q'UNF. 
SEULE FOIS DANS LES ARCHIVES. 
CLASSEMENTINDIVIDUEL DES FICHES : 
Ce classement est libre, il peut se faire selon n'importe quel critere, mais je preconise 
un classement par mots cles propres au chercheur. 
Ces mots peuvent etre pris dans la liste d'autorite ou bien, pour plus de precision, de-
finis par le chercheur lui-meme. 
On a donc un double niveau d'indexation : l'un constitue des mots cles de la liste 
d'autorite sert a tout le departement, 1'autre, libre, est specifique au chercheur. 
Si au cours du temps le nombre de documents entrant sous un mot libre prend de 
1'importance, ce mot peut devenir candidat descripteur et etre integre, apres concertation a 
la liste d'autorite. 
Physiquement le classement des fiches peut se faire selon l'un des deux schemas de-
crits ci-apres : 
Mot  c ' e  'nd-vdue 1  D O S S I E R  'J.1 '.y '.;.i rj y.' 
JSiA#-
F I C H E  Mot  c ' e  ' ncvcue  
1  e r e  p o s s i b i l i t e  2 e m e  p o s s i b i l i t e  
Toutes les fiches dans une seule boite, sepa- Copies de fiches ou fiches dans des dossiers 
rees par des intercalaires Mot cle thematiques 
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Ce choix sera fonction des themes abordes et du nombre d'etudes de chaque chercheur. 
CONSULTATION DES ARCHIVES : 
Tout chercheur doit pouvoir consulter les fiches de ses collegues. II peut acceder 
au document archive apres accord de son detenteur (les gens n'aiment pas que l'on 
fouille dans leurs affaires quand ils ne sont pas la). 
FICHAGE DES ARCHIVES EXISTANTES : 
Les ingenieurs et techniciens sont trop peu disponibles pour integrer rapidement 
toute leur documentation existante dans ce systeme. 
Ils pourront le faire au fur et a mesure, lors de travaux bibliographiques ou a 1'occasion 
d'un rangement de leur bureau. 
Cette organisation peut sembler lourde au premier abord, mais apres quelques mois 
de fonctionnement, lorsque le volume de documents sera deja eleve, elle rendra la con-
sultation beaucoup plus aisee qu'elle ne l'est aujourd'hui (elle est impossible). 
En effet le facteur temps est celui qui a le plus dlmportance dans ce type de sys-
teme et ce n'est que dans la duree que l'on peut juger de ses proprietes. 
Enfin, cette organisation permettra la transmission des archives de chercheurs quit-
tant le departement aux jeunes embauches ou a leurs collegues. 
°Constitution de MICRODOC-LAMEF 
RASSEMBLEMENT ET SAISIE DES FICHES : 
II a ete decide qu'un responsable par service serait charge de rassembler a inter-
valles fixes (1 mois) les fiches realisees par ses collegues pour les saisir ou les faire sai-
sir par une secretaire sur le MAC dedie. 
Ce travail de saisie doit etre prioritaire sur d'autres utilisations, et une plage horaire 
sera reservee. 
Une premiere estimation faite d'apres les resultats de 1'enquete montre que chaque 
service devrait saisir de 30 a 40 fiches par mois au maximum. MICRODOC n'etant pas 
encore installe, on ne peut dire le temps exact que durera la saisie d'une fiche, mais il 
semble, au vu des logiciels testes (voir le chapitre Autres activites au cours du stage), 
que la saisie ne devrait pas prendre plus de 3 minutes par fiche. 
On arrive donc a un maximum largement surevalue - on n'a pas pris en compte les 
doublons - de 120 minutes de saisie par mois et par service. 
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ORGANISATION DE MICRODOC-LAMEF : 
Le chef de departement et les chefs de service ont demande a ce que les donnees de 
chaque service soient separees. En effet les themes traites sont par trop differents. La so-
lution retenue pour ce faire a ete d' ajouter un mot cle supplementaire lors de la saisie 
des fiches. Ce mot cle sera choisi parmi l'une des trois abreviations suivantes : 
- PPC (produits plats a chaud) 
- PL (produits longs) 
- PPF (produits plats a froid) 
C'est la specificite de ce besoin par rapport a ceux des autres departements et le 
SGBD 4°D qui imposent de recourir a cette astuce peu elegante. 
Lors de la saisie d'une fiche, la personne responsable utilisera le contenu de la ru-
brique SERVICE pour renseigner le mot cle correspondant. 
°Gestion de MICRODOC-LAMEF 
RESPONSABILITE 
II est essentiel qu'une seule et meme personne par service supervise la saisie des 
donnees et administre la base. Ceci permet de verifier 1'homogeneite des donnees et de 
supprimer les doublons eventuels. D'autre part, l'une de ces personnes doit etre respon-
sable de 1'ensemble de la base MICRODOC-LAMEF, pour repondre aux demandes des 
utilisateurs. 
Toute modification ou suppression importante faite dans les donnees informatiques 
doit etre communiquee aux personnes ayant rempli les fiches papier incriminees. 
De plus le responsable de chaque service sera charge d'editer des catalogues mots 
cles apres chaque mise a jour. 
II semble qu'un seul exemplaire du catalogue suffise plutot qu'un envoi a tous les 
chercheurs ; il restera a la doc LAMEF pour les services Produits Plats a Chaud et Pro-
duits Longs, il se trouvera pres des corbeilles courrier ou dans la salle informatique pour 
le service Usine a Froid et si le besoin s'en fait sentir, un exemplaire sera envoye au la-
minoir pilote a Rombas. 
TEMPS DETRAVAIL : 
Le temps que devra consacrer chaque responsable a la gestion de la base depend 
bien sur du volume de donnees, mais on peut penser que dans les six prochains mois, il 
nexcedera pas un quart d'heure par semaine pour les deux responsables de service et 
une demi-heure pour le responsable de la base. 
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0 Utilisation de MICRODOC-LAMEF 
CONSULTATION DES CATALOGUES : 
Lors d'une recherche bibliographique un chercheur a identifie des references qu'il 
juge interessantes^et pour lesquelles il desire acceder au document primaire. Son pre-
mier reflexe doit etre de consulter les catalogues qui lui indiqueront si ce qu'il cherche 
est deja dans le departement. II evitera ainsi de commander en double des documents 
souvent tres chers et gagnera du temps. 
RECHERCHE BIBLIOGRAPHIQUE : 
La base MICRODOC-LAMEF vient s'ajouter aux autres outils bibliographiques de 
1'IRSID. 
Le cahier des charges prevoit la possibilite d'executer des recherches rapides (rubri-
ques indexees) par: 
- Mot cle, 
- Nom d'auteur, 
- Date, 
-Type de document, 
et tous les types de recherche permis par la routine de base de 4°D CHERCHER. 
REVUE DE PRESSE TECHNIQUE : 
Depuis le mois de juillet 1989, il a ete decide que tous les departements de 1'IRSID 
publieraient trimestriellement une revue de presse technique a destination des usines et 
des etats-majors du groupe U+ S. 
Cela consiste en une synthese bibliographique realisee par les chercheurs sur des 
themes donnes englobant leurs recherches et la Vigie Technique Active. 
La base MICRODOC facilitera ce travail grace a 1'edition des catalogues qui, com-
pletes par une analyse succincte, constitueront un reel produit documentaire. 
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VI. Application du projet d'organisation 
A 1'heure ou j'ecris ces lignes, le logiciel support de MICRODOC n'a pas encore ete 
choisi. 
J'ai donc concentre mon travail sur la partie formation - systeme unifie de gestion 
des documents. 
Grace a des tests preliminaires sur un echantillon de chercheurs, j'ai commence a 
confronter les idees developpees precedemment a la dure realite quotidienne. 
D'ores et deja il semble que le "Petit guide de la documentation technique" regoit 
un accueil favorable et offre un reel service. 
La liste d'autorite est bien consideree mais a deja laisse apparaftre quelques petits 
oublis qui seront corriges avant sa diffusion a tout le departement. 
Le systeme de fiches est plutot bien accepte par les jeunes embauches et les cher-
cheurs sensibles aux problemes de documentation ayant bien voulu se livrer aux tests. 
J'ai prevu d'exposer a tout le personnel du departement 1'ensemble du projet dans 
les deux dernieres semaines de mon stage. 
II n'est pas possible de prejuger aujourd'hui de ce qu'il deviendra car son applica-
tion complete dependra de 1'insistance des responsables hierarchiques a 1'instaurer dans 
les mois a venir. 
Cette insistance depend bien sur des objectifs qui leurs sont fixes par les etats-
majors et il est donc necessaire que 1'IRSID et plus generalement le groupe U + S defi-
nissent une politique claire et active en matiere de documentation. La reussite de la 
Vigie Technique Active et de la Revue de Presse Technique en dependent. 
II faut arriver rapidement a savoir si il entre dans le role des chercheurs de devenir 
des "experts" en documentation et dans ce cas il faut leur donner les moyens materiels et 
horaires necessaires (installation dans tous les departements de terminaux 
d'interrogation de bases de donnees, formation serieuse a leur utilisation, allocation 
d'heures de bibliographie). 
L'autre voie consiste a recentrer les fonctions documentaires sur la bibliotheque 
centrale, ce qui necessitera surement une ou plusieurs creations de poste pour offrir des 
services dignes de ce nom. 
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VII. Autres activites au cours du stage 
Mes principales activites ont consiste en la gestion quotidienne de la bibliotheque 
LAMEF, la participation au groupe de reflexion MICRODOC et, dans les dernieres se-
maines, a 1'essai de developpement d'un logiciel documentaire. 
GESTION DE LA DOC LAMEF : 
Veritable bibliotheque de departement, la DOC LAMEF possede en depot pres de 
700 ouvrages (livres, actes de congres, theses), 15 abonnements et un fonds propre de 
cours du CESSID*. En temps normal elle est geree par Marie-Claire ESTIVALET, chef 
du service Produits Longs qui se charge de recevoir les demandes d'acquisition et de 
commander tout document utile au departement. 
L'activite quotidienne consiste a classer les demandes d'acquisition, enregistrer les 
nouveaux ouvrages, conseiller les emprunteurs et leur expliquer le fonctionnement du 
pret. 
De plus, j'ai fait 1'inventaire des ouvrages et etabli les listes de relances (1/3 du 
fonds est eparpille dans 1'IRSID). 
Une grande part de ce travail quotidien a ete reservee a 1'amelioration de la signale-
tique et de la presentation des nouvelles acquisitions. 
J'ai considere que ce travail devait aussi m'amener a fournir des prestations de ser-
vice aux chercheurs et j'ai ainsi passe beaucoup de temps a expliquer le fonctionnement 
de la DOC LAMEF et la methodologie d'interrogation des bases de donnees. 
J'ai aussi pris beaucoup de temps aux chercheurs en leur posant moult questions et 
en leur demandant de tester divers elements du projet d'organisation. 
PARTICIPATION CERCLE DE QUALITE MICRODOC : 
L'IRSID a decide de s'equiper en microordinateurs Apple et de construire toute 
nouvelle base de donnees interne a partir du SGBDR 4°Dimension de la societe ACI. 
Ceci dans un souci de portabilite des applications d'un departement a 1'autre et de convi-
vialite pour les chercheurs. 
De plus 4°D est compatible avec le SGBDR ORACLE qui sert de base a SIRIUS. 
A partir de ces elements le groupe a travaille pour definir un cahier des charges 
precis de 1'application documentaire souhaitee, puis pour tester des logiciels et en fin de 
compte preparer une presentation de son travail au directeur de 1'IRSID. 
Je me suis plus particulierement occupe de la recherche de logiciels documentaires 
existant sur le marche et de prendre contact avec les societes productrices. 
(Voir en annexe, la liste des produits) 
*CESSID : Centre dEtudes Superieures de la SIDerurgie. Organisme de formation 
professionnelle des industries siderurgiques. 
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A 1'issue de ce travail, le groupe a retenu le logiciel Basetheque de la societe 
TRIFO et pris contact avec une societe de service de la region pour qu'elle etablisse un 
devis pour le developpement d'un logiciel specifique. 
Le choix du developpement en interne avait ete rapidement ecarte du fait de la qua-
lite des produits commerciaux, mais aussi de la politique de 1'IRSID de sous-traiter le 
developpement d'applications. 
Nous avons assiste a deux demonstrations qui nous ont convaincu de ce que la ges-
tion documentaire sur MACINTOSH n'en est encore qu'a ses premiers balbutiements en 
comparaison de ce qui existe sur IBM et compatibles. 
La gestion graphique des ecrans entraine un ralentissement des traitements tres sen-
sible lorsque l'on veut manipuler un grand nombre de donnees. A moins de posseder un 
materiel haut de gamme (et donc tres cher) on est vite limite par la taille de la memoire 
vive (lMo en standard sur le MAC+). 
Malgre cela le confort d'utilisation est remarquable. 
ESSAIDE DEVELOPPEMENT D'UN LOGICIEL SOUS 4 °D : 
Je me suis decide a developper une mini application sous 4°D au debut du mois de 
septempbre. 
J'esperais alors arriver a un produit de transition qui permettrait de lancer les tests 
du systeme de gestion unifie des documents, avant que MICRODOC-LAMEF ne soit 
installe. 
Ayant defini une structure de base conforme au cahier des charges deMICRODOC, 
je me suis heurte a la complexite du SGBDR 4°D. En effet avec plus de deux cents rou-
tines standard, toutes plus delicates d'emploi les unes que les autres, ce generateur 
d'applications demande une grande pratique pour etre maitrise. 
Je n'ai donc pas reussi a ecrire toutes les procedures correspondant aux fonctionna-
lites prevues. 
Malgre tout, cette experience a ete positive car j'ai decouvert quelques-unes des no-
tions informatiques specifiques aux SGBD Relationnels. 
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VIII. Conclusion 
Au cours de ce stage, j'ai pu mettre en application la quasi totalite des connais-
sances acquises durant ma derniere annee d'etudes. 
De 1'analyse des besoins au developpement de logiciel en passant par 1'assistance 
aux utilisateurs, j'ai le sentiment d'avoir decouvert toutes les facettes de 1'activite d'un 
documentaliste en 1989. 
J'ai aussi decouvert, avec beaucoup d'interet, le quotidien dans une grande organi-
sation geree de fagon moderne et ou les rapports humains font la qualite du travail au-
tant que les competences. 
Annexes 
L. Sl. M. *E. J. Juin 1989 
QUESTIONNAIRE 
Dans le but de bien comprendre comment se font la recherche, 1'analyse et 
l'archivage de la documentation dans le departement Laminage et Mise en 
Forme, je vous demande de bien vouloir repondre k ce questionnaire dans 
un delai de 7 jours maximum. 
Plus vos reponses seront precises, meilleure sera Vanalyse de vos besoins et 
nous pourrons donc mieux y repondre. 
00 Lisez bien les questions avant de repondre 00 
date imperative de retour : 
2  
1) A quel service appartenez-vous ? 
Quelle est votre fonction ? 
Age: __ 
Anciennete - dans le departement: 
- dans le service : 
- dans la fonction : 
2) Indiquez le titre des etudes sur lesquelles vous travaillez : 
Etude n°l : 
Etude n°2 : 
Etude n°3 : 
Etude n°4 : 
Etude n°5 : 
3) De meme pour la ou les etudes menees par vos coll^gues et qui vous 
interessent : 
3  
4) Pour chacune des etudes que vous menez, dites quelles sont les 
informations que vous etes amene a rechercher : 
+++ souvent ++ assez souvent + rarement o jamais 
Etude Donees theoriques 
(formules.Iois) 
Resultats de recherche 
(modeles,methodes,chlffres) 
Productlon 
(machtnes, procedes) 
1 
2 
3 
4 
5 
Elude Donnees economlques 
(prlx de revient, . . .) 
Informatique 
(logiciels, materiels, langages) Autres (preciser) 
1 
2 
3 
4 
5 
4  
5) Voici une liste de sources d'information possibles. 
Numerotez-les de 1 k 12 en fonction de 1'utilite qu'elles ont pour 
chacune de vos etudes . 
Depuis 1 - la plus utile - jusqu'a 12 - la moins utile. 
Source Etuda n"1 Etuda n°2 Etude n°3 Etude n°4 Etude n°5 
Revues 
Livres 
Th&ses 
Actes de 
congr&s 
Brevets 
Congrds auxquels 
vous assistez 
Cours du 
CESSID 
Publications internes 
(rapporls et notes 
techniques) 
Bases de donn^es 
Conversations avec les 
collegues (y compris les 
reunions) 
Conversations avec les 
supdrieurs hidrachiques 
(y compris les rdunions) 
Conversations avec le 
personnel des usines 
Autres (& preciser) 
5  
6) Suivant le type d'information dont vous avez besoin, dans quelles 
sources allez-vous chercher ? 
(Pour repondre k cette question utilisez les chiffres et lettres indiques; 
par exemple si vous recherchez frequemment des formules et lois 
mathematiques dans les cours du CESSID et dans des livres , vous ecrirez 
A-l-9). 
' i n f o r m a t i o n  
A Donnees theortques 
B Resultats de recherches 
C Production 
D Donnees economiques 
Informatique 
Autre(defini par vous) 
A  
B  
C  
Sourc© - Support 
Livres 1 
articles 2 
Revues nouvelles 3 
breves 
publicites 4 \ 
Notes.rapports 5 
Theses 6 
Actes de congres 7 
Brevets 8 
Cours CESSED 9 
Bases de donnees 10 
7) Dans votre activite avez-vous besoin de documentation autrement 
que pour vos etudes ? 
Oui Non 
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- Si oui, est-ce pour 
La prise de decision 
Votre culture generale 
Faire connaissance 
avec un sujet nouveau 
pourvous 
La veille technique 
Autre (preciser) 
8) Pour chaque type de support ecrit, expliquez commerit vous vous le 
procurez. Pour cela remplissez chaque case avec un numero correspondant 
a la frequence. 
1 souvent 2 assez souvent 3 rarement 0 jamais 
Diffuse par un 
superieur 
hierarchique 
Difiuse par un collegue 
du meme 
service 
dumeme 
departement 
d'ailleurs 
Livres 
Revues 
Rapports 
et notes 
Actes 
cours 
CESSID 
Brevets 
Theses 
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Par recherche personnelle 
a la doc 
centrale 
aladoc 
L A M E F  
aupres des collegues a l'exterieur 
(preciser) du meme service 
dumeme 
departement 
xvx^AVyX^x^vXv^y s^yXv:1:-:-:-:^ :-:':':-:-:-:-
Livres 
Revues 
Rapports 
et notes 
Actes 
cours 
CESSID 
Brevets 
Theses 
9) Les questions qui suivent demandent des reponses numeriques 
precises. 
Si vous ne savez pas quoi repondre, essayez de faire une moyenne sur 
une periode plus longue (trimestre, annee, etc...) mais indiquez bien les 
unites. 
- Combien de revues (titres differents) lisez-vous chaque mois ? 
- Combien d'articles interessants y trouvez-vous chaque mois ? 
- Que faites-vous de ces articles ? 
° Une photocopie pour archives personnelles : nombre/ mois 
° Une photocopie pour diffusion : nombre/ mois 
° Vous en parlez k vos coll£gues parceque vous pensez que cela 
les interesse : nombre/ mois 
° Autre (& preciser) : nombre/mois _ _ 
- De combien d'articles se compose votre documentation personnelle 
acejour? 
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Combien de livres consultez-vous chaque mois k l'IRSID ? _ _ 
Combien de livres empruntez-vous chaque mois 
° k la documentation centrale de l'institut? 
° a la documentation LAMEF ? 
Combien de livres gardez-vous dans votre bureau ? 
Avez-vous deja commande des ouvrages par l'intermediaire des 
services de documentation de 1'IRSID ? 
Oui Non 
Si Oui, combien en moyenne par an ? _ _ 
Vous etes-vous renseigne au prealable sur sa presence 
eventuelle 
° a la documentation LAMEF ? Oui Non 
° a la documentation centrale ? Oui Non 
Combien de ces documents consultez-vous chaque mois ? 
Rapports Notes techriiques Actes de congres Theses 
a_ _ b_ _ c__ d_ _ 
Que faites-vous de ces documents ? 
° une photocopie et /ou classement 
dans vos archives personnelles : 
nombre/mois __ a 
__ b 
c 
__ d 
0 une diffusion autour de vous : 
nombre/mois a 
b 
9  
Combien debrevets lisez-vouschaque mois? __ 
Que faites-vous de ces brevets ? 
° une photocopie et /ou classement 
dans vos archives personnelles : 
nombre/mois 
°une diffusion autour de vous : 
nombre/mois 
- Combien de brevets conservez-vous dans votre documentation 
personnelle ? 
- Combien de fois par an empruntez-vous des cours CESSID a la 
documentation LAMEF ? 
- Faites-vous des interrogations de bases de donnees ? 
Si OUI, combien de fois par mois ? _ _ 
citez les principales interrogees 
9) Les questions qui suivent demandent aussi des reponses precises ; 
si vous ne pouvez pas repondre immediatement, profitez de la semaine de 
delai de remise du questionnaire pour faire vos propres mesures . 
N'oubliez pas d'indiquer les unites de temps utilisees. 
- Combien de temps passez-vous chaque semaine a lire des 
documents ecrits susceptibles de vous informer sur votre sujet de 
recherche ? 
- Combien de temps passez-vous chaque semaine k consulter votre 
documentation personnelle dej& constituee ? _ _ 
1  0  
- La prochaine fois que vous chercherez un document dans vos 
archives, essayez de mesurer le temps que cela vous prend et indiquez-le 
ci-dessous en mentionnant le type de renseignement recherche. 
temps: _ _ 
renseignement: 
10) Lorsque vous avez pris connaissance d'un document nouveau et 
que vous decidez de le garder ou d'en faire une copie 
- en faites-vous un resume ? 
souvent • rarement • jamais Q 
- en faites-vous un commentaire ecrit meme tres bref precisant 
1'interet ? 
souvent • rarement • jamais Q 
- faites-vous une fiche mentionnant les references du document ? 
souvent • rarement • jamais G 
11) Parmi ces affirmations, laquelle se rapproche le plus de votre 
opinion personnelle ? 
- Je sais toujours ou trouver en peu de temps une information dont j'ai 
besoin. • 
- Parfois je ne sais pas ou trouver une information, mais cela ne me 
gene pas dans mon travail. Q 
- J'ai souvent du mal a trouver une information dont j'ai besoin et cela 
me gene dans mon travail. Q 
1 1  
12) Meme question que la precedente. 
- Je consulte rarement mes archives. • 
- Je consulte assez souvent mes archives. • 
- je consulte tres souvent mes archives. • 
13) Meme question que la precedente. 
- Ma documentation personnelle est a jour. • 
- Je commence a avoir du retard dans ma documentation personnelle, 
mais j'ai des choses plus importantes k faire. • 
- II faut vraiment que je m'y remette, j'ai l'impression de n'etre au 
courant de rien. • 
14) Meme question que la precedente. 
- Ma documentation personnelle est bien classee. • 
- J'ai parfois du mal a retrouver un article ou une information dans 
mes papiers. • 
- II m'est souvent difficile de retrouver rapidement ce que je recherche 
dans mes archives. • 
- je ne retrouve rien dans mes papiers. • 
15) Meme question que la precedente. 
- Je ne sais plus quoi faire de ma documentation, j'en ai trop il faut que 
je fasse le tri. • 
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- Je commence k avoir des problemes de place, mais j'attendrai la 
rentree pour trouver une solution. Q 
- Je trie reguMrement mes archives pour ne garder 
que 1'essentiel. Q 
16) Considerez-vous que vous passez 
- trop de temps Q 
- le temps qu'il faut Q 
- pas assez de temps Q 
k vous occuper de votre documentation ? 
17) Avez-vous 1'impression d'etre bien informe sur les documents se 
trouvant 
-  a la  bib l io theque  cent ra le  ?  Oui  Non 
- a la documentation LAMEF ? Oui Non 
Si Non, que souhaiteriez-vous savoir ? 
18) Pensez-vous utiliser pleinement les moyens documentaires a votre 
disposition a 1'IRSID ? 
Oui Non 
1  3  
19) Savez-vous ce qu'est SIRIUS ? 
Oui Non 
si Oui, dites-le en une phrase : 
20) Savez-vous si d'autres services ou departements de 1'IRSID ont 
entrepris des actions visant a ameliorer leur documentation ? 
Oui Non 
si Oui, lesquels ? 
21) Etes-vous satisfait des services offerts par 
- la bibliotheque centrale ? Oui Non 
- la documentation LAMEF ? Oui Non 
Expliquez en quoi ils repondent k vos attentes ou sinon ce qui devrait 
etre ameliore (ou les deux). 
1  4  
Findu 
questionn^TO 
Merci d'y avoir repondu ! 
L'espace restant ci-apres est reserve a vos remarques et suggestions concernant 
la "doc" et qui n'ont pas pu s'exprimer dans le questionnaire. 
LAMEF.89/n.124 
IRSID - LAMEF 
D . A Y M O N I N  j u i l l e t  1989 
Stagiaire LAMEF 
Diffusion : personnel LAMEF, M. BIRAT, M. KRUG, M. MENDIBIDE. 
Resultats de l'etude prealable concernant Torganisation 
des moyens documentaires du departement LAMEF. 
(Resultats de Venquete realisee entre le 5/06 et le 30/06/89). 
Nous avons realise une enquete par questionnaire aupres de cinquante 
techniciens, ingenieurs et responsables du departement Laminage et Mise en 
Forme. Le taux de reponse atteint 60%, ce qui est assez eleve compte tenu du 
grand nombre de questions auxquelles il fallait repondre. 
Une premiere analyse a permis de degager de grandes tendances que nous 
expliquerons dans ce document. Dans les semaines a venir nous procederons a 
une analyse plus fine qui permettra de chiffrer exactement les volumes de 
documents traites et de dimensionner un futur systeme informatique. 
On distingue trois populations dans 1'ensemble du personnel LAMEF, 
caracterisees par des besoins en information et des comportements differents. 
Tout d'abord les "managers" au nombre de trois : 
- Lcs deux adjoints techniqucs. 
- Le chef de departement. 
Ils sont satisfaits de leurs moyens de documentation - principalement les 
documents internes (notes, rapports), leurs contacts avec la hierarchie ou encore 
avec le personnel du groupe U+S. 11 s recherchent surtout des informations 
synthetiques utiles a la prise de decision. 
Lcur faiblc demande en documentation technique fait qu'ils utilisent peu et 
connaissent assez mal les moyens documentaires de 1'IRSID et il nous semble qu'il 
faut simplemcnt leur offrir une mcilieure information sur ces outils. 
Le deuxieme groupe caracterise par cettc enquete cst cclui des ingenieurs, 
comprenant aussi les chcfs de service. soit au total dix-huit personnes prcsentcs a 
1'IRSID. 
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Pratiqucment tous conscients de 1'importance de 1'information dans leur 
activite, ils ont des besoins eleves en documentation technique mais souffrent 
d'une meconnaissance des moyens documentaires. 
Ainsi chaque ingenieur n'utilise qu'un petit nombre de sources d'information 
selon des criteres plus subjectifs que de productivite. La consequence de ce 
comportement est un manque de fiabilite et d'exhaustivite de 1'information, 
ressenti par presque tous et assez decourageant. 
Cette difficulte a chercher de 1'information se traduit par deux attitudes : 
- soit elle developpe une "hamsterite" relativement aigue qui consiste a garder 
dans ses archives tout document susceptible d'etre interessant, sans en estimer 
objectivement la valeur. 
On arrive ainsi a une inflation des archives personnelles rendant leur 
utilisation delicate et en tous cas toute transmission impossible. 
- soit elle amene a 1'attitude inverse consistant a s'encombrer au mi"imum et 
a consulter les collegues le plus souvent possible. 
Cette attitude, moins repandue que la premiere, pose elle aussi des problemes 
car elle ne permet pas d'apport d'information de 1'exterieur. 
Un element important influengant le comportement des ingenieurs est le 
renouvellement rapide de tout le personnel dans le departement. 
Ce turn-over eleve et 1'absence, jusqu'a maintenant, de structures d'accueil des 
jeunes embauches font que peu d'ingenieurs connaissent le travail de leurs 
collegues et qu'ils ne peuvent donc pas profiter de leurs connaissances. 
Bien qu'il y ait de nombreux echanges oraux lies a la bonne ambiance qui 
regne dans le departement, on constate donc que les "communications" entre 
documentations restent rares sinon exceptionnelles. 
II s'ensuit une recherche redondante des documents et des informations par 
plusieurs personnes a la fois et donc une grande perte de temps. 
Au total, malgre une attitude positive vis a vis de la documentation (volonte de 
se documenter, volonte de communiquer) on observe que les ingenieurs se 
sentent isoles et meme parfois mal informes dans leur domaine. 
Le troisieme groupe est constitue par les techniciens. Ce groupe, bien qu'assez 
heterogene, se caracterise par un besoin d'information insatisfait. 
C'est-a dire que malgre un besoin exprime tres generalement, rares sont ceux 
qui passent a 1'acte et recherchent des references ou des documents de fa<;on 
s p o n t a n e e .  
Les sources d'information utilisees sont encore moins nombreuses que chez les 
ingenicurs ct l'attitude consistant a s'adresser aux collegues est la plus repanduc. 
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En conclusion de cette etude prealable, on peut dire que 1'organisation de la 
documentation doit amener aux resultats suivants : 
* Faire que chacun connaisse les outils documentaires a sa disposition afin 
d'eliminer ce sentiment de doute quant a la fiabilite de l'information mais 
aussi de multiplier les sources. 
* Faire que chacun adopte des techniques simples de gestion de ses archives 
personnelles permettant une alimentation et une exploitation 
rationnelles. 
* Grace a cela qu'il soit aise de communiquer sans perte de temps mais aussi 
de transmettre les connaissances acquises par les individus. 
Le public vise sera dans un premier temps celui des ingenieurs et des 
techniciens volontaires, car il e - deja sensibilise et servira de courroie de 
transmission pour amener les techniciens a se reconcilier avec la documentation. 
D'ores et deja la circulation des revues, brevets, rapports et notes se fait 
correctement dans le departement et l'on s'appuiera sur cette base pour 
developper les methodes et comportements d'investigation individuelle, gages 
d'autonomie et de satisfaction. 
Li.At e. des _iog.i,ci_e.Ls _docuiiientaires sur Mac 
NOM 
ALEXANDRIE 
DISTRIBUTEUR 
GBC 
ADRESSE T61. CONTACT 
(1)47286237 
Prix(HT) 
8.500F 
BABYLONE ANTHESIS 
BASETHEQUE TRIFO 
BIBLIO-THEC PLATINUM SA 
DOCUMENTA FLATINUK SA 
FACTFINDER OBBO METI 
PRECIDOC 
THEMDOC 
FRECILAB 
KY.VOS 
THESAURUS INFINIT 
COMMIIIF 
NEMESIA 
KN Conseils 
GIH 
18, RUE DU PLATEAU 
75019 PARIS 
413 BELLES PORTES 
14200 HEROUVILLE-ST-CLAIR 
39, CHEMIN DE LA REVIReE 
38240 MEYLAN 
90, RUE DE MIROMESNIL 
75008 PARIS 
90, RUE DE MIROMESNIL 
75008 PARIS 
57, RUE ST ELOI 
ZI METZ NORD 
57050 METZ 
96, RUE STANISLAS 
54000 NANCY 
28,Bd DU TEMPLE 
75011 PARIS 
6, Bd DE STRASBOURG 
75010 PARIS 
64, Bd DE STALINGRAD 
94400 VITRY SUR SEINE 
7, AVE PORTE NEUVE 
17000 LA ROCHELLE 
31440201 M.LE BOT 
76410133 
(1)45620190 M.PBRICHON 
(1)45620190 M.PERICHON 
3500F 
10.000F 
12.000F 
87301730 ouvert de 9al8h 990F 
du lundi 
au vendredi 
83370678 
(1)43576041 M.VANNIMPE 
(1)42028180 
(1)46588585 M.SAUNIER 
46675051 Olivier TOURNEL 
Logiciel 
disparu 
495F 
i 
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Service IAS 
Dept informatique Le 28 juin 89 
Compte-rendu de la r^union de travail 
'gestion documentaire sur micro1 du 22 juin 89. 
Muriel Riassetto 
Participants : B. Kayser, P. Negro,, M. Wintz, D. Aymonin,I. Claus,M. Riassetto 
Destinataires : Mrs Kayser, Pazdej, Negro, Sert, Wintz, Audoly, Aymonin, 
Liegeon, Filler 
Mlle Claus 
Ordre du jour : 
1) fixer une liste unique de rubriques 
2) d6finir le contenu des rubriques de fagon pr^cise 
3) envisager la meilleure solution pour g6rer les mots cl6s 
4) divers 
Contrairement d 1'ordre du jour cit6 ci-dessus,nous avons abord6 les points 
divers en d<§but de r6union . 
-> David Aymonin a fait part de ses recherches : 
. il dispose d'une liste de logiciels documentaires existants sur mac 
. il en a effectu6 une s61ection, et a envoy6 des courriers pour recevoir 
des renseignements sur ces produits, voire des disquettes de d6mo . 
. dans le m€me but, des contacts ont 6t6 pris avec Micro-service . 
-> bilan de la formation collective 4°D: S priori, tout le monde est satisfait 
, quel qu'6tait le niveau des participants. 
D6tails sur la formation 4°D (2° niveau) : son contenu est d6fini par le 
demandeur de la formation.En 1'occurrence, M.R. a propos6 une application 
r6alis6e; celle-ci a 6t6 critiqu6e et comment6e;des informations sur les 
performances de la nouvelle version de 4°D ont 6t6 6voqu6es. 
Les points (1) et (2) ont 6t6 longuement et pr6cis6ment discut6s. 
A priori, les d6partements pr6sents S cette r^union s'engagent sur la liste 
pr6cise des rubriques telle qu'elle est d6crite ci_apr6s . 
Liste des rubriques 
- 1 - num^ro chrono, num^rique, 6 caract6res 
- 2 - rangement, alpha_num£rique, 20 caract&res 
(D6pt +service+armoire) 
- 3 - titre, texte, limite:32000c , obligatoire 
- 4 - auteurs, alpha-num, 80 caract&res 
- 5 - r6f6rence ann6e, num6rique, 4 caract^res, obligatoire 
(ann^e de la publication) 
- 6 - r6f6rence revue, alpha_num6rique, 60 caractSres , obligatoire 
(telle qu'elle apparait sur la revue : nom,volume, num6ro, page) 
- 7 - langue, 6nxam6r6 
- 8 - source/support , 6num£r6 
(JOURNAUX, BULLETINS, REVUES, ACTE DE CONGR&S, BREVETS, LIVRES) 
- 9 - type de contenu, 6num6r6 
(ESSAIS, ETUDES, PILOTES, TECHNO, PROCESS, BIBLIO, VEILLE TECHNIQUE) 
A noter : rapport CECA,AIME apparait dans la r6f6rence. 
- 10 - usine, alpha_num6rique, 30 caractdres 
- 11 - soci6t§, alpha_num6rique, renseign6e automatiquement 
- 12 - pays , 
- 13 - interlocuteurs, alpha, 25 caract^res , obligatoire 
(nom de la personne ayant rempli la fiche) 
- 14 - commentaires, texte, limite : 32000 caract^res 
(r6sum6 ou avis tehnique ) 
- 15 - mots cl6s ,'racine* 
Sur chaque sous-fiche, un mot de 50 caract^res 
- 16 - emprunt , alpha , 2- caract6re3 y>P£,N 
Les solutions pour 'g6rer' les mots cl6s ont 6t6 discut6es . 
Tout le monde a opt6 pour la structure arborescente; le d6partement HF a 
d<§jd d^fini ses mots cl6s; pour le d^partement MP,ils existent d6jd .11 
s'agissait surtout d'envisager la structure informatique la plus simple et 
la plus performante pour utiliser ces mots cl6s, en recherche ou en saisie, 
et en modification . 
Plusieurs solutions ont 6t6 expos^es; elles devront §tre test^es pour la 
prochaine r^union du groupe de travail. 
Prochaine r6union : vendredl 7 juillet, A 13H30. 
Ordre du jour : ->choisir la structure informatique pour g<§rer les mots cl6s 
->d6finir les modalit^s de r6alisation de 1'application 
Gestion documentaire sur micro- cahier des charges au 11/09:89 
1) Liste de rubriques : 
- date de saisie 
- date de la derniere modification 
- numero chrono , numerique, 6 caracteres 
- rangement , alpha-numerique, 20 caracteres 
( departement + service + armoire ) 
- titre, texte 
- auteurs , alpha-numerique , 80 caracteres OU 5 auteurs, soient 
5 fois 15 carateres. 
- reference-annee (annee de publication) 
- reference-revue, alpha-numerique, 80 caracteres 
(telle qu'elle apparait sur la revue : nom, volume, numero, page) 
- langue, enumere 
- source/support, enumere 
(JOURNEAUX, BULLETINS, REVUES, ACTE DE CONGReS, BREVETS, 
LIVRES ) 
- type de contenu, enumere 
( ESSAIS, ETUDES, PILOTES, TECHNO, PROCESS, BIBLIO, VEILLE 
TECHNIQUE) 
- usine, alpha-numerique, 30 caracteres 
- societe, alpha-numerique, 30 caracteres 
- pays , alpha-numerique, 20 caracteres 
- interlocuteur, alpha, 25 caracteres 
- commentaires, texte (resume ou avis technique) 
- mots cles, 'racine', 80 caracteres 
- emprunt, alpha, 2 caracteres : O/N 
2) Manipulations utilisateurs : 
saisie : 'par n'importe qui', et de fagon intermittante 
A noter: 
* les valeurs automatiques : numero chrono, unique 
date de saisie 
date de derniere modification 
* les valeurs obligatoires : titre 
reference annee 
reference revue 
interlocuteur 
* valeurs enumerees : everituellement le nom de la revue 
servant a constituer la reference revue 
langue 
source/support 
type de contenu 
usine, a condition que l'on puisse 
introduire une valeur hors enumeration 
* valeurs particulieres : societe et pays se deduisent du 
nom d'usine OU seraient introduits manuellement 
mots cles : 
. qcces facile au thesaurus; 
. on introduirait le debut d'un mot 
cle; tous les mots cles correspondants a ce debut apparaissent; 
on selectionne le ou les mots cles souhaites. 
. pouvoir introduire un numero qui 
fasse apparaTtre le mot cle correspondant (contrainte due a la 
reprise d'un existant ou tous les mots cles sont des codes 
numeriques). 
. impossibilite d'introduire des 
mots cles n'appartenant pas au thesaurus . 
- type de recherche : 
* multi-criteres 4°D (rubrique quelconque, ET, OU, CONTIENT ....) 
* rubriques utilisees frequemment pour des recherches rapides : 
auteurs, reference-annee, source/support, type de contenu, 
usine, mots cles 
* a l'aide des mots cles : 
1° cas : l'utilisateur tape le mot ou le debut du mot, les mots 
correspondants apparaissent, on selectionne (ET, OU) les mots 
voulus pour la recherche 
2° cas : 1'utilisateur n'a pas pris connaissance des mots cles 
existants, ceux-ci sont affiches, par niveau, et il peut les 
selectionner 
- 6tats : 
* succints ou complets, a 1'ecran ou sur papier, pour les fiches 
* etats ecran ou papier pour le thesaurus: par niveau 
pour un terme 
generique: tous les niveaux inferieurs. 
3) Gestion de la base 
- modification des fiches enregistrees : toutes les rubriques, a 
1'exception des valeu>s 'automatiques' (n° chrono.dates). 
- suppression : reservee a une seule personne. Faut-il prevoir un 
nombre maxi de fiches a supprimer en une seule fois ? 
- les mots cles : 
* structure du thesaurus sous forme de niveaux, du plus general 
ou plus specifique 
* une seule personne habilitee a modifier le thesaurus 
* pouvoir ajouter des mots cles a un niveau quelconque 
* pouvoir deplacer une 'branche' complete de niveau 
- procedure de sauvegarde 
- procedure d'export de fiches completes vers fichier lineaire ascii 
4) Environnement: 
- utilisation de Mao Plus avec disque dur 20 megas-octets 
- volume de fiches : 2000 fiches existantes 
taux d'accroissement: 500 fiches par an 
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